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reste irréductible. On met alors un bandage élastique comp
tanmt sur une réduction lente par ce dernier moyen.

J'ai employé souvent l'aspirateur comme moyen de réductio
d<s lei nies ; dans deux ou trois ca:. j'ai pu réduire des hernied
ju.,que-l réfractaires au taxis. Mi., règle générale, ce moye
e'l peu efliecae. Je dois dire pourtant que cette ponletion Caipil.
laire n'a jamais causé de complications dans les cas où elle
m'a été inutile.

flemarquez, Messieurs, qu'il est extraordinaire qu'une hernie
sorte aussi volumineuse dès la premiére fii- et desveaile de
suite jusque dans le scrotum. Il est probable qu'elle faisait
poii.e depuis longtemplîs et n'attenldait qu'un derier etioû
pour ton ber dans les bout rses.

Pernettez-moi, Messieurs, à présent que nous en avons fiti
av-ec ce nalale, de vous donner conniais-ance de certains fait

ui voüs démontacront combien le diagnostic de l'êtranglement
herniajie présente, dans cei tains cas, de cifficultés et d'incer.
tit udes.

OSERVATION -Mme T. C., de Mou tré.il, âgée <le 55 ans, avai
depuis plusieurs années une hernie crut aie réduel ble qui devint
totit-at coup riductbl le 20 afit dernier.

Un confrère. appelé sur-le-champ, lui administre tou.s les SOl
lhibituels e parei;le occice : taxis, applicationls fioide
ele . etc., mais san.s sucs.

Demantdé en consultation 24 heures :près Vétranglementj
pratiquai le taxis méthodique avec cliloroforme, mais encoe
s'anz- é.suiltat.

Il y avait vomissement, constipation ; la tumeur était dor
chaut ne, rénitente. Nous allions entreprendre l'opérati(e
lorsque la m:aiade nous dit qu'elle croit avo i' pasé quîelqu6
giz par l'anis, alors nions diérotns la kéloti-mie de qiuelquel
lit et us, reconm:andaînt. notre patiente de se bien ob.erver,

A notre visite de l'après-midi. elle noons alli; me positivement
qu'*elle a passé plusieurs fois des gaz , cependant la constri&
tion paraît aussi forte que le matin, et les autres symptôme
aissi marqués. Alors nous trouvo>s que ce cas est ut de Ceen
où il est permi., d'e.,sa3 er-, avec prudence, un laxatif coflîi
imoven dlu diagntostie.

Quelques heures après l'administration de ce remède, nou
apprenot'nlis avec saisfaci ion que l'huile de riciti a fait eIiït,etqut
la douleur, la tensioni et le g'onieniemt de la tumeur sont bet
coulp dints. Trois jours aprés, la malade était complit
ment rétablie.

La partticularité de ce cas et les déductions pratiques Il
nous devons en retirer, c'e.t que. sans l'émission de ces gA.
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